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LA CHAUX-DE-FONDS
Portes ouvertes à la Sonorie. Bill
Holden ouvrira les portes de son espace musical
créatif, La Sonorie, ce mercredi. De 14h jusqu’à la
fin de l’après-midi, le public de tout âge aura la
possibilité de découvrir «L’instrumentarium»
complet de La Sonorie, soit plus d’une centaine
d’instruments et objets sonores, tous réalisés

avec du matériel de récupération. Bill fera, par ailleurs, de brèves
démonstrations de jeu instrumental, et son atelier d’invention
d’instruments sera l’objet d’un tour commenté. 20, rue l’Industrie, à La
Chaux-de-Fonds. A noter que des performances de Bill Holden
accompagné par divers artistes sont à découvrir dès le 10 septembre à
l’atelier-galerie Hofstetter, rue des Epouses 18, à Fribourg.
www.lasonorie.ch

Café Blabla à Recif. Moment convivial et gratuit pour rencontrer
des femmes, parler le français, échanger des idées sur des thèmes
variés et boire un café en passant un moment agréable... Les cafés
Blabla organisés par Recif invitent les femmes à participer chaque
mercredi, de 15h30 à 16h30. Sans Inscription, enfants (sous
surveillance et responsabilité des mamans) et pâtisseries bienvenues!
Rue du Doubs 32, La Chaux-de-Fonds. www.recifne.ch
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Nouvelles races au musée
Toujours dans les familles à

poils et à plumes, les prochai-
nes races de poules, lapins, pi-
geons et autres à voir au Mu-
sée paysan et artisanal à La
Chaux-de-Fonds dès ce samedi
et jusqu’au 9 septembre, se-
ront un lapin petit gris suisse,
et des poules brahma et pékin
naine.

La première, la poule brah-
ma est une race géante d’ori-
gine asiatico-américaine im-
portée vers 1850. Quant à la
seconde, il s’agit d’une race
naine originaire de Chine, im-
portée vers 1886 en Europe.
Une petite poule massive,
basse de port avec un emplu-
mage très abondant, une vraie
petite boule de plumes, par-
fois frisées, comme le spéci-
men qui sera présenté au mu-
sée.

Côté lapin, le petit gris suisse
est reconnu en Suisse depuis
1920. Il est issu d’un croise-

ment entre lapins de couleur
sauvage, bleus et petit bélier
dont la caractéristique est ses
oreilles pendantes.

Dans la volière, on peut tou-
jours découvrir des pigeons de
différentes races répondant à
de doux noms: pigeons biset,
lucernois doré, queue de paon
blanc ou rouleur oriental des
cailles, ainsi que perdrix rou-
ges.� COMM-SYB

La poule géante brahma
à découvrir au musée. SP

MONTAGNES Les cofondateurs du tournoi étaient hier à La Chaux-de-Fonds.

La saison du Ping open se poursuit
Créé en 2009 par deux jeunes

Lucernois, la troisième saison
du Ping open se poursuit.

Hier à La Chaux-de-Fonds,
«Pingolé» a affronté
«PingPangPong» en présence
de Matthias Fehlmann et Tobias
Stücheli, cofondateurs du Ping
open, ainsi que Gérard Crameri,
président du club de ping-pong
de La Chaux-de-Fonds.

Défis via internet
Pourrappel, leconceptpermetà

des amateurs de tennis de table,
de tous niveaux – licenciés bien-
venus – de se rencontrer durant
les beaux jours (du printemps à
l’automne) sur les tables publi-
quesde laville.Les joueurss’orga-
nisent entre eux via la plate-
forme internet www.spood.me.

Une dizaine de villes suisses
participent désormais au Ping
Open. Première ville suisse ro-
mande à s’être inscrite, La
Chaux-de-Fonds a été rejointe
cette année par Genève.

Deux à trois cents matches
Deux à trois cents matches

sont disputés chaque semaine à
travers le pays. le 22 octobre, les
dix meilleurs joueurs de chaque
ville participeront aux finales à
Lucerne.

A noter que Spood.me ac-
cueille désormais d’autres
sports, comme le squash, le ten-
nis, ou la pétanque. Les intéres-
sées qui veulent devenir le fon-
dateur d’un championnat
peuvent s’adresser à feed-
back@spood.me.� SYB

Défi Ping Open hier à La Chaux-de-Fonds, en compagnie
des cofondateurs lucernois du concept. SP

LA CHAUX-DE-FONDS Crédit de plus de quatre millions soumis au législatif.

Le Pavillon des sports à rénover
SYLVIE BALMER

Le Conseil général de La Chaux-
de-Fonds se penchera sur une de-
mande de crédit de quelque
4,2 millions de francs le 7 septem-
bre prochain. Crédit nécessaire à
la rénovation du Pavillon des
Sports.

En 49 ans «de bons et loyaux
services», l’infrastructure spor-
tive a accueilli en ses murs des
manifestations de grande enver-
gure, dont plusieurs champion-
nats du monde, parmi lesquels les
masters de course d’orientation
qui ont vu s’affronter près de 5000
athlètes l’an passé. Las, le pa-
villon, dont la construction re-
monte à 1962, montre d’inquié-
tants signes de vieillesse, qui ont
poussé les autorités à planifier
une série de travaux conséquents.

Le bâtiment «représente notam-
ment un gouffre énergétique peu
compatible avec la volonté de la

Ville d’être exemplaire en la ma-
tière», peut-on lire dans le rap-
port.

Depuis sa construction, le Pa-
villon des sports a subi deux inter-
ventions. Une en 1985 qui a vu
poser de nouveaux sol et gradins
et une seconde en 1997, portant
sur une extension comprenant
une buvette, un garage, une salle
force ainsi qu’un vestiaire et des
WC.

25 000 fr. d’économie par an
Aujourd’hui, fortes d’une étude

qui a duré près de huit mois et
coûté 52 000 francs, les autorités
ont entrepris «une réflexion glo-
bale sur le bâtiment allant au-delà
de la cosmétique.» Les plaques
d’Eternit – à la teneur probable en
amiante – seront remplacées, à
l’instar des grandes baies vitrées
des façades et la production et la
distribution de chaleur ont égale-
ment été repensées. «Dans la con-

tinuité de cette réflexion, il est prévu
d’installer sur une partie de la toi-
ture sud des panneaux solaires non
vitrés qui permettront de préchauf-
fer l’eau chaude sanitaire (...) Les
améliorations des éléments énergé-
tiques représentent un investisse-
ment de l’ordre d’un million de
francs (...) mais permettront un
gain de 62% de la consommation lié
au chauffage ce qui représente une
économie annuelle de l’ordre de
25 000 francs», précise le rapport
qui fait par ailleurs état de «l’obso-
lescence des mesures de sécurité et
notamment d’un grave manque de
sorties de secours». Un détail non
négligeable lorsque l’on sait que le
Pavillon des sports accueille quel-
que 35 000 utilisateurs par an.

Pour équilibrer le budget, le
Conseil communal, «dans les
choix qu’il a dû opérer, a décidé
d’abandonner la rénovation de l’ad-
duction d’eau du Petit Château
(1,2 million)». Par ailleurs, la Ville

pourra compter sur une subven-
tion de 800 000 francs accordée
par le Conseil d’Etat, à la condi-
tion que les loyers facturés au Ci-
fom ne soient pas augmentés ses
15 prochaines années. Avec une
contribution «Programme et bâ-
timents» d’un montant de
125 000 francs, l’investissement
net pour la Ville représentera au
final une charge annuelle d’un
peu plus de 150 000 francs.

Les travaux se dérouleront
en deux étapes distinctes. La
première phase se déroulera
entre novembre 2011 et
avril 2012, la seconde, portant
sur l’enveloppe du bâtiment,
devra impérativement débu-
ter en mai 2012 pour se termi-
ner en septembre.

A noter qu’un crédit de
89 000 francs supplémentai-
res est en outre demandé pour
la liaison par fibre optique du
bâtiment des sports.�

Le lifting du Pavillon des sports, construit en 1962, coûtera plus de 4,2 millions de francs. Les travaux devraient débuter en novembre pour s’achever
en septembre 2012. ARCHIVES RICHARD LEUENBERGER

LES ÉPLATURES

Le fond de l’air? Magnifique
Magnifiques journées d’avia-

tion aux Eplatures ce week-end,
malgré la «tempête» annoncée
pour vendredi. «Cet après-midi-
là, nous avons fait quelques vols,
pour tout stopper vers 16h30», dit
le président de l’Aéro-club des
Montagnes et organisateur (en
collaboration avec l’aéroport et
Air-Glaciers) André Laville.
Maussade au début, la journée
de samedi s’est bien terminée.
«Et aujourd’hui (réd: hier), les
conditions sont parfaitement idéa-
les, on volera jusqu’à 20 heures»,
relevait hier en fin d’après-midi
le président.

Bilan? Plus de 1000 personnes
seront montées à bord des
avions ou des planeurs du club
et des hélicoptères (deux hier)
d’Air-Glaciers. Plus de 250 vols
au-dessus de la région seront
partis des Eplatures, dont une
centaine en hélicoptère. L’aéro-
port était hier le centre d’attrac-
tion, rehaussé par les visites des
installations, de la tour en parti-
culier, et les deux vols de Croisi-
tours vers la Corse. S’il avait fait
constamment beau, on aurait at-
teint une fréquentation record.
Prochaine édition? En 2013,
presque à coup sûr.� RON

Le Yak soviétique et le biplan Bücker, qui fête ses 50 ans. Dans ces deux
avions historiques, c’était encore mieux qu’en Piper. RICHARD LEUENBERGER


